
LETTRE OUVERTE DE LA MSH LORRAINE – 12 décembre 2014 
 
Une assemblée générale des personnels et chercheurs de la MSH Lorraine s'est tenue 
mercredi 26 novembre 2014 à Nancy, à l'initiative de Frédéric Villiéras, vice-président du 
Conseil scientifique de l'Université de Lorraine.  
 
Cette réunion a été provoquée suite à la décision, deux semaines plus tôt, du Comité de 
Pilotage1 de la MSH Lorraine d’interrompre le processus de nomination d’un/e directeur/rice. 
Deux candidatures ont ainsi été brutalement arrêtées alors qu’elles portaient un projet 
scientifique élaboré collectivement au printemps 2014 par les chercheurs engagés dans la 
MSH Lorraine. 
  
Les chercheurs et les personnels, en pleine incertitude, étaient donc en attente d'informations 
claires sur les raisons de cette interruption, sur la feuille de route prévue pour la MSH 
Lorraine, et sur le sort réservé au projet scientifique, bref, sur le devenir de la MSH Lorraine, 
tant dans ses dimensions scientifiques qu’organisationnelles. 
 
Pourtant, les "annonces" faites lors de cette AG laissent persister de nombreuses zones 
d'ombres et continuent à susciter des interrogations et des inquiétudes légitimes : on nous dit 
que projet scientifique et candidats ne sont pas remis en cause MAIS… 
  
… MAIS qu’il faut maintenant définir une « nouvelle feuille de route », qui décidera du 
positionnement de la MSH au sein de l’université. On nous dit que sa rédaction est confiée 
aux seuls directeurs de pôles SHS et que le nouveau directeur devra être un « manager 
politique ».  
 
Cette situation nous pose de nombreuses questions : 
 
- La MSH doit-elle se transformer pour se mettre au service des pôles scientifiques et devenir 
fédération ou unité de service ? 
- Que devient la « Maison de projets de recherche interdisciplinaires » que nous avons mis 
sept ans à construire ? 
- L’interdisciplinarité doit-elle s’entendre uniquement entre les SHS ? Cela ne concerne-t-il 
donc pas les autres pôles scientifiques ? 
- La MSH va-t-elle devenir l’instrument opérationnel des grands contrats (CPER, PACTE, 
PIA2, …) ? Des seuls volets SHS de ces contrats, en dehors de toute interdisciplinarité avec 
les autres secteurs scientifiques ? 
- Faut-il casser un instrument qui fait ses preuves dans l’animation et la structuration de la 
recherche depuis 2007 ? 
  
De nombreux chercheurs engagés dans la MSH se démobilisent face au manque de 
coordination scientifique, aux incertitudes récurrentes quant à l’avenir, à l’absence de 
calendrier précis. Les décisions actuelles semblent être prise ‘à vue’, au mépris des statuts 
de l’USR 3261 MSH Lorraine et de la collégialité instaurée depuis toujours en son sein, tant 
dans l’organisation opérationnelle que dans la gestion des personnels BIATSS (disparition de 
supports de postes, où est le « portage politique fort » annoncé par le VP ?). 
  
La MSH fonctionne. Il ne faut pas la casser ! Et pour cela, il faudrait déjà la comprendre ! 
  

                                                        
1 Le CoPIL de la MSH est composé du VP CS, des directeurs des pôles scientifiques SHS (CLSC, TELL et SJPEG) de l’Université 
de Lorraine, et de trois représentants du CNRS. 



 
Nous demandons :  
- que les instances représentatives de la MSH soient impliquées dans l’écriture du      
« nouveau projet », conformément à ses statuts ; 
- que le Conseil scientifique de la MSH (composé d’experts extérieurs à la Lorraine et 
si souvent salué pour son travail exemplaire garant de la qualité des recherches) soit 
impliqué dans cette démarche 
- que le processus de nomination d'une direction soit relancé immédiatement (et qu’un 
terme soit rapidement mis à l’administration provisoire assurée actuellement par un 
directeur de Pôle scientifique) ; 
- que l’élection des porteurs scientifiques des axes du nouveau programme 
scientifique de la MSH soit organisée rapidement ; 
- qu’un budget 2015 équilibré et permettant de relancer un appel à projets soit garanti 
- que l'équipe BIATSS soit stabilisée. 
 
 
Les signataires (ordre alphabétique), porteurs d’axe et de projets, chercheurs, élus et 
personnels de la MSH Lorraine 
 
Maxime Amblard (enseignant-chercheur, porteur du projet SLAM) 
Christelle Balouzat Loubet (enseignante-chercheuse, engagé dans le projet AMPLorr) 
Bernard Balzani (enseignant-chercheur, porteur du projet CIRCOU) 
Mathieu Béraud (enseignant-chercheur, engagé dans les projets IES-SFE, CIRCOU) 
Frédérique Bey (Ingénieure d’études MSH Lorraine) 
Carole Bisenius-Pénin (enseignante-chercheuse, porteuse du projet RESI-CREA-MEDIA) 
Jean-Christophe Blanchard (Ingénieur d’études, porteur du projet AMPLorr) 
Ali Boulayoune (enseignant-chercheur, porteur du projet PARM) 
Pierre-Edouard Bour (chercheur, directeur-adjoint des Archives Poincaré, UMR 7117) 
Olivier Bruneau (enseignant-chercheur, porteur des projets SEMANTIC-HPST, GEO1750-1850 et 
MATHSINMETZ) 
Eva Buchi (chercheuse, directrice de l’ATILF, UMR 7118) 
Sandrine D’Alimonte (Assistante-Ingénieure MSH Lorraine) 
Jean-Luc Deshayes (enseignant-chercheur, porteur de l’axe 1 de la MSH Lorraine, porteur des 
projets TRAQT, AMONT) 
Marie-Christine Duchenne (Ingénieure d’études, représentante élue des personnels BIATSS au 
Conseil d’Orientation de la MSH Lorraine) 
Gaëlle Espinosa (enseignante-chercheuse, engagée dans le projet SUMTEC) 
Emilie Fériel (post-doctorante, engagée dans le projet PARM) 
Béatrice Fleury (enseignante-chercheuse, porteuse de l’axe 4 de la MSH Lorraine, porteur des 
projets QUADIRE, CARTEST) 
Piero Galloro (enseignant-chercheur et représentant élu des enseignants-chercheurs au Conseil 
d’Orientation de la MSH Lorraine) 
Jean-Pascal Higelé (enseignant-chercheur, co-porteur de l’axe 3 de la MSH Lorraine, porteur du 
projet IES-SFE) 



Cyrille Imbert (enseignant-chercheur, co-porteur de l’axe 6 de la MSH Lorraine, porteur du projet 
COLEXIA) 
Evelyne Jacquey (chercheuse, engagée dans les projets ANCOR et ASTTIC) 
Marie L’Etang (Ingénieure d’études, chargée de communication de la MSH Lorraine, représentante 
élue des personnels BIATSS au Conseil d’Orientation de la MSH Lorraine) 
Christophe Luxembourger (enseignant-chercheur, porteur du projet EMILE) 
Luc Massou (enseignant-chercheur, porteur du projet SUMTEC) 
Philippe Nabonnand (enseignant-chercheur, porteur du projet ANR CIRMATH) 
Samuel Nowakowski (enseignant-chercheur, porteur du projet ADN) 
Marie-Sol Ortola (enseignante-chercheuse, porteuse du projet ANR ALIENTO) 
Jean-Marie Privat (enseignant-chercheur, co-porteur du projet ETHNOCRITIQUE) 
Manuel Rebuschi (enseignant-chercheur, porteur du projet DIARAFOR) 
Laurent Rollet (enseignant-chercheur, responsable du projet HISE, engagé dans les projets BDL, 
MathsinMetz et ANR CIRMATH) 
Marie Scarpa (enseignante-chercheuse, co-porteuse du projet ETHNOCRITIQUE) 
Martina Schiavon (enseignante-chercheuse, porteuse du projet BDL) 
Cherry Schrecker (enseignante-chercheuse, représentante élue des enseignants-chercheurs au 
Conseil d’Orientation de la MSH Lorraine, engagée dans le projet HADOM) 
Valérie Serdon-Provost (enseignante-chercheuse, porteuse du projet AME) 
Catriona Seth (enseignante-chercheuse, porteuse du projet ANR franco-allemand EDULUM) 
Brigitte Simonnot (enseignante-chercheuse, engagée dans le projet SUMTEC) 
Antonietta Specogna (enseignante-chercheuse, porteuse du projet 2LAPRE) 
Anne-Elisabeth Spica (enseignante-chercheuse, engagée dans le projet FEMME AUTEUR) 
Alain Trognon (enseignant-chercheur, porteur de l’axe 6 de la MSH Lorraine) 
Ingrid Voléry (enseignante-chercheuse, porteuse de l’axe 3 de la MSH Lorraine, engagée dans les 
projets HADOM et MEDICAMP)  
Françoise Willmann (enseignante-chercheuse, engagée dans le projet inter MSH VIVANLIT) 

 
 


